
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

"Au congrès du centenaire de l’Alliance Israélite Universelle qui s’était tenu avec tant d’éclat du 21 
au 23 juin dernier au Palais de l’Unesco à Paris, le Professeur Vladimir Jankélévitch a fait un 
exposé éblouissant de verve et de vérité sur la philosophie de la tolérance. Il a montré que cette 
vertu supposait dans les personnes multiples autant d’absolus (quelque paradoxale que cela 
puisse paraître dans cette mise au pluriel de l’absolu) […]. 
 
On n’a jamais remarqué que l’idée d’élection d’Israël, qui semble contredire l’idée de l’universalité, 
est en réalité le fondement de la tolérance. Cette idée se prolonge dans le judaïsme jusqu’à 
l’intimité ultime avec l’Etranger, puisque « les justes de toutes les nations ont part au monde 
futur » ; elle aboutit à affirmer que le monde avait été créé pour « les voies de la paix ». Ce sont de 
tels aboutissements qui révèlent le sens de l’élection. Elle exprime moins la fierté d’un appelé que 
l’humilité d’un serviteur. Elle n’est pas plus révoltante que l’élection où se tient toute conscience 
morale. Mieux que l’unanimité doctrinale, elle garantit la paix. Elle est la superbe du devoir gratuit, 
dédaigneux de réciprocité.  
 
Dans le judaïsme, la certitude de l’emprise de l’absolu sur l’homme – ou religion – ne se mue pas 
en expansion impérialiste qui dévore tous ceux qui la refusent. Elle brûle vers l’intérieur, comme 
une exigence infini à l’égard de soi, comme une infinie responsabilité. Elle est vécue comme 
élection. « C’est vous seul que j’ai choisi entre toutes les familles de la terre », dit Amos, pour 
ajouter aussitôt : « C’est pourquoi je vous demande compte de tous vos péchés. » Mais ce fait 
transforme le judaïsme en religion moderne, en religion de la tolérance." 
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Source : Emmanuel Lévinas, Religion et Tolérance, in Difficile Liberté, Poche 2003, pp. 259-263. 
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Difficile Liberté réunit plusieurs essais de Lévinas portant sur 
le judaïsme et sa place dans le monde moderne. L’auteur y 
aborde des thèmes philosophiques essentiels pour le 
judaïsme, comme celui de l’élection, en les mettant toujours 
en rapport avec la société dans laquelle ils sont concrètement 
présents. 


